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Parti démocrate-libéral 
(PDL) 

Partidul Democrat 
Liberal2  

www.pd.ro x x x 
http://www.alegeri.tv/euro

parlamentare-
2007/partidul-democrat-pd 

Union démocratique 
des Magyars de 

Roumanie 
(UDMR) 

Uniunea Democratica a 
Maghiarilor din 

Romania 

 

www.udmr.ro 
 

x x x 
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udmr 

Parti social-démocrate 
et Parti conservateur 

(PSD+PC) 
Partidul Social 

Democrat/Partidul 
Conservator 

 

www.psd.ro x x x 

http://www.alegeri.tv/euro
parlamentare-

2007/partidul-social-
democrat-psd 

Parti national-libéral 
(PNL) 

Partidul National 
Liberal  

http ://.pnl.ro/ x x x 

http://www.alegeri.tv/aleg
eri-europarlamentare-

2009/partidul-national-
liberal-pnl 

Parti de la grande 
Roumanie 

(PRM) 
Partidul Romania Mare 

- www.prm.org.ro x x x 

http://www.alegeri.tv/aleg
eri-europarlamentare-

2009/partidul-romania-
mare-prm 

Partidul forca civica - - x x x 
http://www.alegeri.tv/aleg

eri-europarlamentare-
2009/partidul-forta-civica 
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- 
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/ 

x x x 
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taranesc-crestin-democrat-

pntcd 
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Le point sur la campagne électorale à 7 jours du scrutin : 
Auteur : Mirabela Lupaescu 
 
Date du scrutin : 7 juin 
Nombre de députés à élire : 33 
 
La campagne officielle a démarré le 7 mai. Le Parti national-libéral (PNL) a choisi la ville de Brasov pour présenter sa liste. Son 
président, Crin Antonescu, a saisi l’occasion pour mobiliser ses partisans pour l’élection présidentielle qui se déroulera les 28 
novembre et 12 décembre prochains, allant jusqu’à déclarer durant la campagne pour le scrutin européen : « Je suis l’alternative aux 
deux visages du mal, Traian Basescu (actuel Président et candidat du Parti libéral-démocrate, PDL) et Mircea Geoana (candidat du 
Parti social-démocrate, PSD) », faisant ainsi allusion à ses deux probables adversaires de l’automne prochain. Le Parti national-libéral 
a choisi le slogan « Nous défendons vos intérêts en Europe » pour sa campagne européenne. 
Le Parti démocrate-libéral a lancé sa campagne le 9 mai dernier, journée de l’Europe, ce qui a permis au Chef de l’Etat Traian Basescu 
d’être présent à la manifestation et d’y faire un discours. Le Parti social-démocrate a présenté sa liste le 14 mai à Bucarest. Si Mircea 
Geoana n’a pas annoncé sa candidature pour l’élection présidentielle, il n’a cependant pas manqué d’attaquer le Parti démocrate-
libéral au pouvoir et le Président Basescu. Le slogan des sociaux-démocrates pour le scrutin européen « Choisis bien » fait écho à 
celui de l’Alliance Justice et vérité (DA) d’où est issu le Parti libéral-démocrate lors des élections législatives et présidentielle des 28 
novembre et 12 décembre 2004 : « Vivez bien ».  
L’Union démocratique des Magyars de Roumanie (UDMR) mène campagne avec le slogan « Une alliance hongroise » tandis que le 
Parti de la grande Roumanie (PRM) de Corneliu Vadim Tudor, qui n’est plus représenté au Parlement depuis les législatives du 30 
novembre 2008, table sur le nom de Gigi Becali, populaire homme d’affaires et patron du club de football du Steaua Bucarest 
reconverti à la politique (il avait cependant annoncé sa retraite politique à l’issue des élections législatives du 30 novembre 2008), 
pour remporter des sièges à Strasbourg. La lutte contre la corruption constitue le thème central du parti d’extrême droite comme le 
montre ses slogans : « Deux chrétiens et patriotes (Corneliu Vadim Tudor et Gigi Becali) vont sauver le pays des voleurs ! », « La 
grande Roumanie dans une Europe unie » ou encore « Qu’avez-vous fait du pays ? Vous risquez la prison ». 
La lutte contre la corruption a d’ailleurs été au cœur d’une polémique entre le Parti démocrate-libéral et le Parti social-démocrate. La 
présence de l’ancienne (2004-2007) ministre de la Justice connue pour son action contre la corruption et sa réforme de la justice, 



Monica Macovei sur les listes du PDL a suscité les critiques des sociaux-démocrates qui l’ont accusée de manquer de patriotisme et 
d’être soumise à Bruxelles.  
Enfin, on signalera la candidature d’Elena Basescu, fille du Président de la République, très présente dans les médias roumains. Agée 
de 29 ans, cette mannequin occasionnelle connue pour sa présence dans les soirées de la jet set de Bucarest se présente de façon 
indépendante.  
La campagne électorale reste dominée par des thèmes nationaux (chômage, retraites, crise économique, avenir du système social) 
qui prévalent sur les sujets européens sur lesquels le clivage entre les partis politiques est peu apparent. L’adhésion à l’euro (prévue 
pour 2014), l’adhésion à l’espace Schengen ou l’utilisation des fonds communautaires font consensus au sein de la classe politique. La 
faible importance que les partis politiques accordent à ces élections européennes s’observe également dans les budgets qu’ils y 
consacrent. Alors que les partis sont autorisés à dépenser jusqu’à 10 millions d’euros, pas plus d’un million d’euros ne sera alloué par 
les trois principaux partis (PNL, PDL et PSD) à leur campagne. 
Le Parti social-démocrate et le Parti démocrate-libéral sont au coude à coude (respectivement 30,9% et 30,8% des voix) dans le 
dernier sondage réalisé par l’institut Insomar. Le Parti national-libéral recueillerait 18%, l’Union démocratique des Magyars de 
Roumanie 7,9% et le Parti de la grande Roumanie 6,2%. 
 
Analyse de la campagne électorale à 5 semaines du scrutin : 
Auteur : Mirabela Lupaescu 
 
Date du scrutin : 7 juin 
Nombre de députés à élire : 33 
 
Les partis politiques sont en pleine élaboration de leurs listes de candidats. Le Parti national-libéral (PNL), parti actuellement dans 
l’opposition, est le premier à avoir désigné ses candidats dont seulement 8 semblent éligibles. En 2007 lors des premières élections 
européennes, le Premier ministre de l’époque, Calin Popescu Tariceanu, avait fait appel à des personnalités non membres du parti 
comme Renate Weber ou Daniel Daianu. Cette année, le nouveau président du parti Crin Antonescu a préféré choisir des membres du 
parti. Norica Nicolai, vice-présidente, est en tête d’une liste sur laquelle figurent Adina Valean (un choix qui a fait couler beaucoup 
d’encre, celle-ci entretenant une liaison avec Crin Antonescu) et Renate Weber. Les grands absents de cette liste sont l’ancien 
ministre des Finances Daniel Daianu et Adrian Cioroianu.  
Pendant qu’Elena, la fille du Président de la République Traian Basescu, recueille les 100 000 signatures nécessaires pour se présenter 
comme candidate indépendante, le Parti démocrate-libéral (PDL) a confirmé le Premier ministre démissionnaire, Theodor Stolojan, en 
tête de sa liste. Il est suivi de Monica Macovei, nouvelle recrue du parti et ancienne ministre de la Justice, et de Traian Ungureanu. La 
liste du Parti social-démocrate (PSD) rassemble en tête de liste les candidats suivants : Adrian Severin, Rovana Plumb, Ioan-Mircea 
Pascu. Le sondage réalisé par l’institut CCSB et publié le 28 avril dernier donne une très légère avance au PDL (31% des voix) sur le 
PSD-PC (30%). Le PNL recueillerait 16% des voix, le PRM 8% et l’UDMR 5%. 8% des électeurs se déclarent prêts à donner leur voix à 
Elena Basescu 


